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Figure de: Elephans.
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lement v'n'ch‘al'cun taf'che d’ofl'enl‘er l'on ennemi

à belles dents , mais par fois ils chocquent de {:a
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tefle de telle roideur , que l’vn ou l'autre tombera

fur le champ la tefte brife’eCe qu’aucuns ont vou

lu dire de la conionétion du mafle , auec la femeL.

le,e& faux, parce quils ne parient point d'autre fa.

çon,que les autres befies à'quatre pieds.

Pline,au liure 8.cap. 1.2.. gfuyuansæi'crit plufieurs

chof‘es des Elephans , mais beaucoup qui ne font

probables,8c qu’on n’a point experimentélît quäd

à ce qu'il dit , qu’en l’lfle Tapro ane , {e trouue de

plus grands Elephans,plus docile &c mieux duiéts à

la guerre, cela. efi veritableJfi par la Taprobane il

entend parler de l’Ifle de Zeilan.Car,comme cy a

pres nous dirons,l es Eleph/ans. de cefte .Ifle là (ont

plus à prifer,& plus excellens que les autres , mef

me, qu’on efcrit , qu’il femble aduis que les autres

Elephans les recognoiilènt comme leurs {ripe

Taproéa

ne peut

dire 1']

fle de

Zeilan.

rieurs. Pline au liure 8. chapitre 20. fait ençores ‘

mention de l’inimitié qu'a l’Elephant contre :Ie

Rhinocerogdefcriuant mefmes la forme de mani

ere de leur combat.

Le Rhinocerot efl: vn animal grand, portant Htfloira'

vne corne au nai‘eau, lequel mal-aifement (c peut ‘1" “f”

dompter. On tient qu’il s’en trouue plnfieurs en

Cambaya , pays fort voifin de Bengala,& en Pata

ne 8c qu’ils [ont appelle's par les habitans Gamins.

Ie n’ay peu encores voit aucun Rhinocerot 9b ie

fçay bien toutesfois que les habitans de Bcngala,

{e feruent de fa corne , côtre les poifons 8c venins,

ayans opinion que Ç’efl la corne de Lycorne , en

cores ue ce'ne la foit pas,comme rapportent ceux

qui diËent le fçauoir aflèurement. '

Au tei’ce les Auéteurs efcriuent tant de choi‘es

incertaines du Monocerqnque par là il efl: aire’ il in

71050701‘.
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ger,qu’ils n'en ont iamais veu. '

Ie raconteray en cell: endroit ce que i'en ay apJ

pris par perfonnes dignes de foy. Ils dirent, qu'en

tre le promontoire de bonne Efperance , 8c celuy

que vulgairernent on appelle des Courantes , ils

ont veu‘vne certaine efpece d'animal terreftre,°ei1

cores qu’il {e plait aulfi fort en la mer,lequel auoit

la tefle,& le crin d'vn cheual(toutesfois que ce n'e

iloit pas vu ch'eual marin)ayant vne corne de deux

çmpäs‘de long,mobile, 8c, laquelle il tournoil: tan.

toit à dextremamofl à l'eneflre, tantofl: la hauflant,

  

\ tätoll la baill‘ant. Qqe cefit ‘animal combat fi1rieu—

femcnt contre I’Elephannôc que la corne efl Fort

pril‘ée contre les venins.Don_t ils auoyent fait l"ef-Ç

‘ fay , ayant donné à boire de poil‘on àdeux chiens;

l'vn del'quelgà qui‘on auoit fait boire double quä—.

cite" dudit veningayant anale de la poudre de ladite

corne auec de l'eau , f'oudain auoit elle guery : 8c

l'autre auquel on n'auoit donne que bien peu de

ladiétc poil‘on , {ans luy faire prendre de la corne

fufdi'äcmfloit tombé rpide mort tout incontinent.

2m55 Au refte'les Elephans non l'eulement enten

S - ‘ - t . .Phmme' dent la langue vulgaire du pays où Ils habitent,

mais encores les langages ellrangers, lien les leur

:prendJls l'ontconuoiteux de gloire , memoratifs

des 'benefices qu'on le‘ura fait ,_ n'oublians les inin

re‘s qu'ils ont’rcceu,8c efians aufli fort vindicatifs.

Brefrien ne I'emble manquer à'cell animal , pour

apparoiflre doué d'ame rail‘onnable , fors que la

parole : encores qu’aucuns ont afl'erriié auoir veu

vn infirumenr public , ( qu'on appelle attefiation)

dans lequel efloit efcrit ,qu’vn' Elephant auoit au

trçsfois parlé en ce pays là,& auoit demandéà l'on

gouuei;

—n—\æa.n_._‘1_.'' _._
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gouuerneur( qu’ils ap'e 8€

en Decan, Piluana) à manger. Et que l'on gouuer

neur luy auoit rel‘pondu , que le chauderon dans

lequel il luy faifoit cuire du ‘Riz , eltoit‘ pertuifé,

toutesfois qu’il le portail à raco uflzrer au Chaude

ronnier,& qu’il luy l"e'roit puis apres cuireu Riz.

L’Ele‘phant ayant pris le chauderon auec {a trom

pe , le.’ porte au Chauder'onnier , qui le racoufire,

‘mais il y laill‘e à boucher‘v'ne fête u’il n’auoit pas

veu. L’Elephant remporte le chauileron ,{on gou- g"

uerneur y«met cuire du Riz auec de l’eauzmais vo

yant que l’eau s’elpandoitpar la fente , il le donnederechef à l’Elephant- pour le porter racoullrer. ï

  

u   

l’Elephant l'ayant ‘rapporté, le «Çhaudero‘nnier‘tout expres , feignant de r’habillerle chauderon,' "'

«,eflargit dauantage la Fente. L’Elephant ayant por- l

xé'fon chauderon àla mer,_y puife de l’eau, 8: vo-

yant qu’il ne terioit pas l’eau , cognoifl: que {on ë

chauderon n’ellzoit pas racouflzreïfoudain il s’en re- \

‘tourne au Chauderonnier auec vn grand cry coma

me quafi le com laignant de la erfidie de l’oua

urier. En fin le C auderonnier oude fort bien le »

chauderon‘. Mais l’Elephant ne'fe fiant de luy , re

tourne puyl'er de l’eau,8c‘ voyâ't qu’elle ne rel'pan
doit point,s’en retourne en la maillon , 8c mangea

‘du Riz quilfut cuit dâs iceluy'i Il {le trouue encores ,

des hommes viuans , qui alleurent d’auoir veu ce ' ’\

que nous au‘ons dit cy dell‘usm‘ofans toutesfois al;

Fermer qu’il ait parle’.- “

Le bruit elhque le Roy de Siamau Royaume du- Le Roy

quel .l'e trouuent' les plus beaux Elephans , aptes ‘à si“

ceux de Zeilamen auoit vu tout blanc , que pour Ëffiî“
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celle occafion il efloi a e h par excellêcede Roy

de l'Elephant blanc.

Vn mien amy digne de fo‘y ma ranconré, qu'il

R0} de s'efloit trouue’ en deux chall'es d'Elephans,à laquel

pggu, ‘le efioit allé le Roy de Pegu , auec vne infinie

C1741? multitude d'hommes , car en la premiere il y cul!

de’ Et“ deux cens mil hommes. ‘1 Ils enuironnerent en

mm" rond lel‘ieu où ils cognoill‘oyent que les Elephans

venoyent repaillre : 8c petit à petit le rel'errans,

'prindrenr finalement au milieu , nombre d'Ele

phans ( car celle fois en Fut pris quatre mille) 86

d'autres animaux , comme fangliers , tigres,partie

en vie , partie tués à'coups‘ de fleclt-es'. Il laifla aller

'les-Elephans , excepte'sdeux cens tant vieux que

ieunes, afin de ne dei'peupler {ou pays d'Elephans:

Or ils les dompteur enicefle maniere : Apres les

auoir enclos dans certaines entrauesils les relier

rent peu à peu li 'eflfroié’êement, qu'à grandpeine

chal'querElephant a-il place : puis lient leurs pieds

'85 dents , auec certaines cordes Faiétes d'oficr , il

bien qu'ils ne le peuuent aucunement remuer.

Lorsleurs gouuerneurs montent fur iceux lie's a

u'eed’eux cordes,leur donnent des coups de talon,

les frappent auec‘d‘es ballons , 8€ les menallent de

continuellement les battre , 8e en fin de les faire

mourir de faim,s'ils ne sôt obe’illansxhie s'ils (ont

obeiflans 8c appriuoife’s , ils leur promettent de les

oyndre d'huille,& leur donner à mangeLApres ils

les fortent de là , les lauent les vns ap-res les autres

. 8€ les alccouplent au milieu de deux Elephans

domei’tiquês & ja domptés , 8e en telle Façon ce

Ruy cy dif‘oit qu'ils {ont domptés & appriuoyiés.

Cc incline mien amy me fit recit d’vne autre

maniere
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